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FIG. 2(5. — Cyr tomaia echinata Rathbun, 1016, $ 53 X 57,4 mm, Philippines, Exp. 
MUSORSTOM II 1080, sta. 38, 1 650 m (MP-B7595) : A, face dorsale; B, profil. 

FIG. 26. — Cyrtomaia echinata Rathbun, 1916, £ 53 X 57,4 mm, Philippines, Exp. 
MUSORSTOM 11 1980, sta. 38, 1 650 m (MP-B7595) : A, dorsal surface; B, side 
view. 

186, fig. 2), qui a vu tout le matériel récolté entre 
731) et 1 500 m par VAlbatross baptisé C. echi-
nata (USNM), a publié une belle photographie de 
l'holotype. 

Cyrtomaia echinata est l'espèce la plus rugueuse-
spinuleuse de tout le genre Cyrtomaia. Les épines 
protogastriques, qui sont effilées, sont de loin les 
plus longues. Un grand nombre d'autres épines et 

des spinules plus courtes ornent la carapace {cf. 
R A T H B U N , loc. cit. : 5 3 4 ; G R I F F I N , 1 9 7 6 : 1 8 8 ) . I l 

existe une épine orbitaire intercalaire acérée. Les 
épines pseudorostrales sont longues et effilées, de 
taille plus élevée que le rostre. Le pédoncule oculaire 
porte une corne bifide. L'article basai antennaire 
possède 4-5 épines aiguës ; les articles suivants ne 
sont pas foliacés. P4 et p5 sont garnies de petites 
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épines, lesquelles sont disséminées sur tous les 
articles (sauf sur le dactyle) de p4 et sont confinées 
sur la partie proximale du mérus de p5 (il y a en 
plus 1-2 spinules sur le carpe de p5) : on voit mal 
cette ornementation sur la photographie de l'holo-
type par G R I F F I N (loc. cit.). 

Cyrtomaia echinata se dist ingue de toutes les 
espèces du genre Cyrtomaia par sa carapace très 
épineuse. Elle a en commun avec C. murrayi Miers 
( c f . supra, fig. 5 A-B, 6 A-B, 7 A-B), l 'espèce type 
du genre, la présence d'une épine préoculaire (notée 
par I H L E et I H L E - L A N D E N B E R G , 1 9 3 1 : 1 6 0 ) et d'une 
épine intestinale, ainsi que la spinulation du mérus 
de p4 et de p5. Elle fait partie du groupe d'espèces 
dont les épines protogastriques sont de loin les plus 
longues, comme par exemple C. horrida Rathbun, 
1916, qui vit également aux Phi l ippines . 

D I S T R I B U T I O N GÉOGRAPHIQUE. — Phi l ippines . 

Cyrtomaia bicornis 
Ihle et I h l e - L a n d e n b e r g , 1931. 

(fig. 27 A-C, 28 A-B) 

Cyrtomaia bicornis Ihle et Ihle-Landenberg, 1931 : 
156, 160 (liste) : mer de Timor (île Rotti) ; BEN-
NETT, 1 9 6 4 : 3 0 (liste). 

Cyrtomaja bicornis, S E R È N E et LOHAVANIJAYA, 1 9 7 3 : 

45 (clef). 
Cf. SAKAI, 1938 : 242 ; 1976 : 179 (cit. à propos de 

C. intermedia Sakai, 1938). 

MATÉRIEL EXAMINÉ. — Holotype, Ç ovigère 24,5 x 
25 mm, « nordlich von Ins. Rotti », Siboga Exp., 
s t a . 5 9 , 3 9 0 m ( Z M A ) . 

REMARQUES. — Cyrtomaia bicornis a été décrite 
par Ihle et Ihle-Landenberg (loc. cit.) pour un 
individu femelle (ovigère) de 24,5 X 25 mm récolté 
à 390 m de profondeur en Indonésie , au nord de 
l'île Rotti dans la mer de Timor. 

Nous avons sous les yeux le spéc imen holotype 
et en rappelons les caractéristiques principales. 

Les épines pro togas t r iques (à l ' ex t rémi té cassée sur 
l 'holotype) sont les seules bien développées (fig. 27 A-C) : 
parallèles, elles sont orientées vers l ' avant . L'épine post-
oculaire est la seule au t re épine impor tan te . A noter, en 
plus, l 'épine orbi ta i re in tercala i re t rès sa i l lante et dirigée 
obl iquement . Il n 'y a pas d 'épine b ranch ia l e ; t rois tuber -
cules seulement ornent l 'a i re b r anch ia l e ; les o rnements 
cardiaques proéminent sous fo rme de deux gros tuber -
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cules. La région f ron ta l e est étroi te. Les épines pseudo-
ros t ra les (fig. 28 A-B) sont moyennement longues et 
para l lè les ; le ros t re est lamel leux, incliné vers le bas, 
avec une ext rémi té a r rond ie et t e rminée pa r une pointe 
médiane non visible à l 'œil nu. La face dorsale (fig. 27 B), 
y compris les épines, est garnie de granules a r rondis et 
t rès serrés. La pilosi té est rédui te à quelques soies sur la 
région mésogastr ique. La même ornementa t ion granu-
leuse est présente sur les chélipèdes et sur p2 - p3, qui 
por ten t en p lus de t rès longues épines, ainsi que sur 
p4-p5 lesquelles sont inermes. Cette granula t ion , abon-
dante sur le mérus , p lus fine sur les au t res articles, des 
deux dernières pa i res de pat tes ambula to i re s est très 
caractér is t ique, de même que la pilosité qui l 'accom-
pagne : à savoir sur le bord supér ieur de tous les art icles 
(sauf le mérus de p5 et le dactyle) et sur le bord in fé r ieur 
du propode, des soies courtes et denses, en crochet, don-
nan t un aspect la ineux. Le mérus de p4 et de p5 est t rès 
a b o n d a m m e n t g ranuleux et porte une épine distale au 
bord supér ieur . Le pédoncule oculaire n 'est mun i que 
d 'une seule corne et por te en p lus p lus ieurs granules . 
L'art icle basa i an tenna i r e (fig. 28 B) est a rmé de t rois 
for tes épines et de quelques pet i tes spinules. Les art icles 
an tenna i res 4 et 5 sont subc j i i nd r iques et offrent quelques 
spinules. 

Cyrtomaia bicornis fait partie du groupe de Cyr-
tomaia où seules les épines protogastriques sont très 
développées. C'est le cas par exemple de C. horrida 
Rathbun ( c f . supra, fig. 19 j ; mais, chez cette der-
nière, les épines protogastriques sont encore plus 
développées, il y a plusieurs épines branchiales 
(dont l'une plus forte) et les p4 et p5 ne possèdent 
pas l 'ornementation caractéristique de C. bicornis. 

I H L E et I H L E - L A N D E N B E R G (loc. cit. : 156-157, 160) 
insistent sur les affinités de C. bicornis avec C. mac-
cullochi Rathbun, 1918 (p. 4, fig. 1, 2, pl. 1, 2), 
espèce australienne mise en synonymie avec C. cur-
viceros Bouvier par SAKAI en 1976 (p. 181) mais 
tenue pour une bonne espèce par les auteurs aus-
traliens ( H A L E , 1927 : 126, fig. 1U ; B E N N E T T , 1964 : 
30 ; G R I F F I N , 1966 : 28, clef ; G R I F F I N , 1974 : 10 ; 
G R I F F I N et B R O W N , 1974 : 252 : à propos de C. suhmi). 
La différence immédiatement visible entre C. bicor-
nis et C. maccullochi est l 'absence d'épine orbitaire 
intercalaire chez C. maccullochi. L'article basai 
antennaire porte trois fortes dents chez C. bicornis 
(fig. 28 B), quatre chez C. maccullochi ( c f . R A T H B U N , 

1918, fig. 1). C. maccullochi (fig. 13 A-B, 14 A-B, 
23 A-B), qui est une espèce de plus grande taille 
que C. bicornis, a en outre une carapace moins 
granuleuse, des p4 et p5 pratiquement lisses, inermes 
et non pubescentes. 

Il existe une certaine ressemblance générale entre 
Cyrtomaia pilosa Ihle et Ihle-Landenberg, 1931 
( c f . supra, fig. 21 A-C, 25 A-B) et C. bicornis, du 

4 



FUI. 2 7 . 



RÉVISION DU GENRE INDO-PACIFIQUE CYRTOMAIA 51 

FIG. 28. — Cyrtomaia bicornis Ihle et Ihle-Landenberg, 1931, holotype, $ ovigère 24,5 X 25 mm, nôrdlich von 1ns. Rotti, 
« Siboga » Exp., sta. 59, 390 m (ZMA) : A, région frontale, vue dorsale; B, région frontale, vue ventrale (X6,5) 
(Ornementation non représentée). 

FIG. 28. — Cyrtomaia bicornis Ihle and Ihle-Landenberg, 1931, holotype, ovigerous Ç 24,5 X 25 mm, north of Rotti island, 
« Siboga » Exp., sta. 59, 390 m (ZMA) : A, frontal région, dorsal view; B, frontal région, ventral view (X 6,5) 
(Ornamentation not shown). 

fait de la taille similaire des deux holotypes, de 
l'ornementation de la carapace (épines protogas-
triques les plus développées) , de la présence d'une 
épine orbitaire intercalaire très marquée, de l'exis-
tence de spinules sur les segments antennaires 4 
et 5 et de la pilosité garnissant p4 et p5. Mais 
C. bicornis ne possède pas la pubescence abondante 
qui caractérise C. pilosa, ni ses nombreuses épines 
branchiales ; son rostre n'est pas pointu comme 
chez C. pilosa (fig. 25 A), mais au contraire lamel-
leux et d'aspect tronqué à l'extrémité (fig. 28 A). 

Comme SAKAI (1938 : 242 ; 1976 : 179) l'a observé, 
C. bicornis présente des ressemblances avec C. inter-
media Sakai, 1938 (p. 241, fig. 21, pl. 35, fig. 3), 
notamment par la carapace garnie de granules abon-
dants. Mais l'orientation des épines protogastriques 

est différente ; en outre, C. intermedia présente une 
épine branchiale très développée, qui n'existe pas 
chez C. bicornis ; les p4 et p5 sont ornées de granules 
et de soies chez C. bicornis, ce qui n'est pas men-
tionné chez C. intermedia ni visible sur les photo-
graphies de cette dernière. 

D I S T R I B U T I O N GÉOGRAPHIQUE. — Mer de Timor, 
île Rotti (localité type). 

Cyrtomaia smithi Rathbun, 1893. 
(fig. / / , 29 A-B, 30 A-B) 

Cyrtomaia smithi Rathbun, 1893 : 228 : Hawai i ; 
1906 : 877, fig. 34, 35, pl. 6 : Hawaii . 

FIG. 27. — Cyrtomaia bicornis Ihle et Ihle-Landenberg, 1931, holotype, Ç ovigère 24,5 X 25 mm, nôrdlich von Ins. Rotti, 
« Siboga » Exp., sta. 59, 390 m (ZMA) : A, vue d'ensemble; B, gros plan du céphalothorax; C, profil. 

FIG. 27. — Cyrtomaia bicornis Ihle and Ihle-Landenberg, 1931, holotype, ovigerous Ç 24,5 X 25 mm, north of Rotti island, 
« Siboga » Exp., sta. 59, 390 m (ZMA) : A, entire animal; B, céphalothorax ; C, side view. 
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FIG. 29. — Cyrtomaia smithi Rathbun, 1893, hototype, 5 49 X 54 mm, îles Hawaii, Kaiwi 
Channel, « Albatross » Exp. 1888-1891, sta. 3470, 343 fath. (USNM 17518) : A, vue d'en-
semble; B, gros plan du céphalothorax. 

FIG. 29. — Cyr tomaia smi th i Rathbun, 1893, holotype, J 49 X 54 mm, Hauniiian islands, Kaiwi 
Channel," « Albatross » Exp. 1888-1891, sta.' 3470, 343 fath. (USNM 17518) : A, entire 
animal; li, céphalothorax. 

Cyrtomaia Smithi, B O U V I E R , 1 9 1 5 : 9 , 1 0 , 1 1 (cit .) . Cyrtomaja smithi, S E R È N E et L O H A V A N I J A Y A , 1 9 7 3 : 

Cyrtomaja smithii, B A L S S , 1 9 2 4 : 2 3 ( l iste) . 4 4 , 4 5 , 4 6 ( c le f ) . 
Cyrtomaia Smithii typica, I H L E et I H L E - L A N D E N B E R G , Cyrtomaia smithi, B E N N E T T , 1 9 6 4 : 3 0 ( l iste) , 3 2 

1 9 3 1 : 1 5 4 (cit .) . (cit .) ; C L A R K E , 1 9 7 2 : 1 6 : H a w a i i . 
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Fie.. 30. — Cyrtomaia smithi Rathbun, 1893, holotype, Ç 49 X 5 h mm, îles Hawaii, Kaiwi Channel, « Albatross » Exp. 
1888-1891, sta. 3470, 343 fath. 1891, Acc. 25650 (USNM 17518) : .4, région frontale, vue dorsale; B, région frontale, 
vue ventrale (X 3,5) (Ornementation non représentée). 

FIG. 30. — Cyrtomaia smithi Rathbun, 1893, holotype, $ 49 X 54 mm, Hawaii Islands, Kaiwi Channel, « Albatross » 
Exp. 1888-1891, sta. 3470, 343 fath. 1891, Acc. 25650 (USNM 17518) : A, frontal région, dorsal view; B, frontal région, 
ventral view (X 3,5) (Ornamentation not shown). 

M A T É R I E L EXAMINÉ. — H o l o t y p e , 9 49 x 54 mm, 
î les H a w a i i , K a i w i Channel , « Albatross » E x p . 1888-
1891, sta. 3470, 343 fms , 1891, Acc . n° 25650 
( U S N M 17518) . 

1 cf 25 X 27 mm, 1 9 26 X 27,5 mm, H a w a i i , 
Pa i lo lo Channel , « Albatross » H a w a i i a n Explora-
t ions 1902, sta. 3883 (ex USNM 29708, MP-B7204) . 

R E M A R Q U E S . — Cyrtomaia smithi a été décr i t e par 
R A T H B U N en 1893 (p. 228) pour p l u s i e u r s échant i l -
lons réco l tés par VAlbatross aux î les H a w a i i et 
f igurés plus tard par le m ê m e auteur en 1906 (p. 877, 
fig. 34, 35, pl. 6). El le n'a jamai s été re trouvée 
depuis , e x c e p t é par C L A R K E (1972 : 16) qui la men-
t ionne dans une l iste f a u n i q u e de réco l tes 
h a w a i i e n n e s au cas ier . En 1931 (p. 152-154), I H L E 

et I H L E - L A N D E N H E R G , qui d i s c e r n e n t une s o u s - e s p è c e 
i n d o n é s i e n n e , C. smithi tenuipedunculata, c o m p a r e n t 
s o i g n e u s e m e n t cette dern ière à C. smithi typica. 
Mais, en fait , on ne c o n n a î t v r a i m e n t C. smithi que 
par les d e s c r i p t i o n s de R A T H B U N (1893 et 1906). 

N o u s a v o n s sous les y e u x le s p é c i m e n , une be l le 
f eme l l e de 49 x 54 mm, ayant serv i à la créa t ion 
de Cyrtomaia smithi et, grâce à l ' examen de cet 
ho lo type , nous r a p p e l o n s les p r i n c i p a l e s caracté-
r i s t iques de l ' e spèce . 

Cyrtomaia smithi est une assez grande espèce (le p lus 
grand individu est un mâle de 65 X 69,3 mm), r emar -
quable par l 'absence de grandes épines sur la face dorsale 

(fig. 29 A-B). Les épines protogas t r iques habi tue l les sont 
remplacées chez C. smithi par deux très pet i tes épines; 
il y a une minuscule épine gas t r ique impaire , deux 
courtes épines cardiaques et, de chaque côté, un petit 
tubercule branchia l an té r ieur ainsi qu 'un tubercule intes-
t inal impa i r (en réali té, une pro tubérance garnie de deux 
granules) (fig. 29 B). Les seules épines bien développées 
sont l 'épine postoculaire, réunie à la spinule protogas-
t r ique par une crête, et l 'épine orb i ta i re intercalaire , 
t r i angula i re et dirigée obl iquement (sur la femelle type 
que nous examinons l 'épine orb i ta i re in tercala i re est 
remplacée à droi te par deux spinules) . La face dorsale 
(fig. 29 B) pour ra i t presque pa ra î t r e lisse à l 'œil nu : en 
fai t , elle est garnie de t rès pet i ts granules et d 'une courte 
pubescence. La région f ron ta le (fig. 30 A) est t rès courte, 
avec deux épines pseudoros t ra les peu développées; le 
rostre est t r i angula i re et dépasse en longueur les épines 
pseudorost ra les . Le pédoncule oculaire est court et t rapu , 
n ' a t te ignant pas l 'épine orb i ta i re in te rca la i re ; il porte 
une seule corne. L'art icle basai an tenna i r e (fig. 30 B) est 
a rmé de qua t re épines : t rois sur le bord externe, une 
plus près du bord interne. Les ar t icles 4 et 5 sont un peu 
élargis et sp inu leux ; les fouets sont courts . Les p4 et p5 
(fig. 29 A) sont lisses, inermes (à p a r t l 'épine dis tale du 
mérus) et glabres à l 'œil n u ; au binoculai re , on dis t ingue 
de minuscules granules disséminés et des soies t rès 
courtes. Pou r la disposi t ion par t icu l iè re sur p2, voir 
fig. 4. 

Nous a v o n s sous les y e u x un autre é c h a n t i l l o n 
h a w a i i e n , réco l té par VAlbatross en 1902 (sta. 3883 : 
Pa i lo lo Channe l ) , c o m p o s é d'un mâle et d'une 
f e m e l l e de p lus pet i te ta i l le que l 'ho lo type f e m e l l e 
et rapporté à Cyrtomaia smithi par R A T H H U N seu-
lement en 1906 (p. 877, fig. 34, 35, pl. 6). Ces deux 
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spécimens, qui appartiennent sans aucun doute à 
C. smithi, nous permettent de préciser ici les dif-
férences liées à la taille chez cette espèce. En effet, 
si les yeux sont courts et trapus, le front peu allongé 
chez les jeunes comme chez les grands spécimens, 
en revanche l 'ornementation varie notablement. Chez 
les deux spécimens juvéniles, les épines protogas-
triques, gastrique impaire, cardiaques et branchiales 
sont plus développées : elles sont sensiblement toutes 
de même longueur (de même chez la C. smithi de 
grande taille, les épines de la face dorsale, les-
quelles sont réduites, sont toutes de taille équiva-
lente) ; l'épine postoculaire est très aiguë. L'épine 
orbitaire intercalaire est bien développée (ce qui 
était déjà le cas chez le type femelle) mais plus 
aiguë. Chez les deux jeunes spécimens de Pailolo 
Channel, la granulation et la pubescence sont un 
peu plus accentuées ; il y a des soies en hameçon 
sur la région mésogastrique et sur le front. Les p4 
et p5 sont analogues à celles de l'holotype femelle. 

Cyrtomaia smithi est la Cyrtomaia qui possède 
les épines les plus réduites, tout au moins chez les 
adultes de grande taille (fig. 29 A-B) ; c'est, en plus, 
une espèce à épines pseudorostrales très courtes, 
à pédoncules oculaires épais et peu allongés. L'épine 
orbitaire intercalaire est toujours bien développée. 
C'est l'une des grosses espèces du genre Cyrtomaia. 

La sous-espèce indonés ienne de Cyrtomaia smithi, 
C. smithi tenuipedunculata, créée par I H L E et I H L E -

L A N D E N B E R G (1931 : 152), doit à notre avis être 
réhabilitée au rang d'espèce. C. tenuipedunculata 
(fig. 21 A-F, 22 A-B, 23 D) diffère de C. smithi 
notamment par les épines de la face dorsale beau-
coup plus longues et plus nombreuses, par le relief 
de la carapace plus accentué, par la granulation 
de la face dorsale très marquée, par le mérus de p4 
et de p5 granuleux. 

C. tenuipedunculata est plus proche de C. horrida 
Rathbun (fig. 19 A-E, 20 A-B, 23 C, Ci, 23 E) que 
de toute autre espèce. 

D I S T R I B U T I O N GÉOGRAPHIQUE. — Iles Hawaii . 

Cyrtomaia granulosa 
Guinot et R icher de F o r g e s , 1982. 

(fig. 31 A-D, 32 A-B, 33) 

Cyrtomaia granulosa Guinot et Richer de Forges, 
1 9 8 2 : 1098, fig. 4 A-D, pl. 2, fig. 1, la, lb: 
Madagascar. 

M A T É R I E L EXAMINÉ. — Holotype, Ç ovigère 50 x 
56 mm, côte NW de Madagascar, 12°52'S - 48"10,3'E, 
chalutage 1, 420-428 m, sables quartzo-calcaires, 
C R O S N I E R coll., 4 mars 1971 (MP-B7209). 

Paratype, Ç ovigère 50 x 56 mm, côte NW de 
Madagascar, 12°52,3'S - 48°10,4'E, chalutage 3, 415-
403 m, sables quartzo-calcaires, C R O S N I E R coll., 
4 mars 1971 (MP-R7210). 

R E M A R Q U E S . — Nous avons récemment décrit 
cette espèce en nous servant du matériel malgache 
indiqué ci-dessus, qui constitue l'holotype et le 
paratype. 

Nous rappelons les caractéristiques principales 
de Cyrtomaia granulosa (fig. 31 A-D). 

Il s 'agit d 'une grosse espèce (femelle ovigère de 515 mm 
de large), fo r t emen t granuleuse sur le céphalothorax 
ainsi que sur les pattes, et dénuée des grandes épines qui, 
d 'ordinai re , ornent la face dorsale des Cyrtomaia. Seules, 
les épines protogas t r iques sont présentes mais elles restent 
t rès courtes. Il y a aussi : une spinule branchia le anté-
r ieure, avec en ar r ière un tubercule branchia l pos té r ieur ; 
une spinule gastr ique impa i re ; une paire de tubercules 
cardiaques surélevés. En avan t de la spinule gastr ique 
impaire se t rouve un tubercule, recouvert de granules. 
L'épine postoculaire est bien développée, mais il n'y a 
pas trace d 'épine orb i ta i re intercalaire . 

La face dorsale est couverte de granules de tai l le irré-
gulière et t rès serrés, les plus gros é tant localisés sur les 
aires branchia les . Une ride granuleuse relie le bord 
supraorb i ta i re à chaque épine pro togas t r ique ; de même, 
une au t re ride, f o r m a n t une ligne courbe, réuni t l 'épine 
postoculaire à l 'épine protogas t r ique correspondante . 

FIG. 31. — Cyrtomaia granulosa Guinot et Richer de Forges, 1982, holotype, Ç ovigère 50 X 56 mm, côte NW de Mada-
gascar, chalutage 1, 420-428 m, CROSNIER coll. 1971 (MP-B7209) : A, animal en entier; B, I), gros plan du céphalo-
thorax sous deux angles différents ; C, profil de la carapace. 

FIG. 31. — Cyrtomaia granulosa Guinot and Richer de Forges, 1982, holotype, ovigerous Ç 50 X 56 mm, NW coast of 
Madagascar, trawling 1, 420-428 m, CROSNIER coll. 1971 (MP-B7029) : A, entire animal; B, T), céphalothorax, two 
différent aspects; C, side view. 


